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tater que les vrais nécessiteux ont été secourus par les monopoleurs
de la bienfiaisance ?

En dehors de ces gens-là, 'assistauce publique n'existe pas, et si
le aile lait la charité ài une pauvresse, c'est de ses deniers, car il n'y
a nulle part un fonds all'eeté au soulagement des malheureux, qui
sont à la merei du caprice et de la rapacité des tant riches maisons re-
ligieuses.

C'est sans doute pourquoi elles sont exemptes de taxes, sans comup-
ter les aut res scandaleuses faveurs dont elles bénéficient.

C'est honteux !

Ces pauvres Steurs Grises !
La Presse du 9 aoilt nous apprend (Ile

"l Les 1.95 lots que .lames Baxl or. le détenu an péni encier, posé.
dait à la Pointe St-Charles, ont été mis ei vent e hier, par 1e shérif.

Les sœurs Grises mi avient, dit-on, une hypot.hèque sur ces
terrains, les ont achetés au Prix <le 5.000.

Hein ! que c'est belau d'être officiellement pauvre ! On peut saisir
les bonnes occasions et acheter d'un coup 195 pièces de terre à.

230. 76 cents et une fraction le morcea;u.
On se demande ce que les pauvres Soeurs G rises vol faire de ces

terrains. Nous le savos :Elles vont les couvertir eni n imunense eh-lunup
de carottes, qui servira d'école pratique à it ous cenx qui se desti-
nent, par voeation, à t irer dans la vie ces excellent es ravines potag're.

Un ouvrier d'nie ville de Friance vient de raconter à sa femme
qu'il avait ei un rêve pendant la nuit. Il avait vu quatre rats s'appro-
cher de lii, lun après l'autre. Le premier était gros et gras, les deux
autres étaient fort imaigres, le quatrième était aveugle. Le brave
homme était inquiet, car il avait entendu dire que les rats portent
malheur.

La pauvre femme, interrogée, ne pouvait trouver Ilinterprétation
du songe.

Son petit garçon, fort intelligent, fut leJosepli de ce nouveau Plia
raon.

-Le rat gros et gras, <lit-il à son père, c'est le cabaretier du coin
qule tu vas voir souvent, et à. qui tiu portes toute ta monnaie. Les deux

maigres, <*'est maman et moi. Et l'aveugle, c'est toi, papa !
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